
Informations du 2 mars au 15 mars 2026 

 Mardi 3 mars 
 Férie  

18h30 
20h 

Messe à Lancié 
Groupe Confirmation Adultes 

Mercredi 4 mars 
Saint Casimir 

9h 
20h 

Messe à Juliénas 
Réunion Équipe Animation Paroissiale (EAP) 

Jeudi 5 mars 
Férie 

19h15  
19h30 - 22h30 

Messe à Villié-Morgon (Oratoire), Raymond 
Hommes adorateurs à Villié-Morgon (Oratoire) 

Vendredi 6 mars 
Férie - Abstinence 

7h30-18h 
8h30 
9h 
+ 

18h30 
19h 

Adoration Eucharistique à Villié-Morgon (Oratoire) 
Chapelet pour la paix à Vauxrenard 
Messe à Vauxrenard 
Chemin de Croix (Voir à l’intérieur) 
Partage Evangile Soupe à la Cure de Villié-Morgon 
Célébration des Conscrits à l’église de Villié-Morgon 

Samedi 7 mars 
Stes Perpétue et Félicité 

9h 
9h30-10h 

18h30 

Messe à Villié-Morgon (Église), Raymond 
Confessions à l’Eglise de Villié-Morgon 
Messe anticipée à Lancié, Patrick MONNET (Quarant.) 

Dimanche 8 mars 
3ème dimanche de Carême 

8h45 
10h30 

 

Messe à Villié-Morgon, rite Paul VI latin 
Messe à Fleurie, Pierre COLLEVRAY (Quarant.) et Gil-

bert CHOMIENNE 

Mardi 10 mars 
Férie 

 
19h45 - 22h30 

Pas de messe 
Femmes adoratrices à Villié-Morgon (Église) 

Mercredi 11 mars  
9h 

9h30 
Messe à Villié-Morgon,  Raymond 
Chapelet pour les défunts à Villié-morgon (Oratoire) 

Jeudi 12 mars 
Férie 

 
20h 
20h 

Pas de messe 
Réunion Préparation Baptême 
Conférence sur Jeanne Garnier par le postulateur 

Vendredi 13 mars  
Férie - Abstinence 

7h30-18h 
9h 
+ 

17h-22h 
18h30 

Adoration Eucharistique à Villié-Morgon (Oratoire) 
Messe à Vauxrenard 
Chemin de Croix (Voir à l’intérieur) 
Aumônerie Collège - Lycée 
Chemin de Croix avec les Collégiens à l’église de Villié-M. 

Samedi 14 mars 
Férie 

9h 
10h 

11h30 
 

18h30 
20h 

Messe à Villié-Morgon (Oratoire), Raymond 
Célébration des Conscrits de Vauxrenard 
Baptême Emma, Louis et Hugo CHOULIER à l’église de 

Villié-Morgon 
Messe anticipée à Vauxrenard, Jacques DORY 
Groupe Foyer 

Dimanche 15 mars 
4ème dimanche de Carême 
Dimanche Trinitaire 

8h45 
10h30 

12h 

Messe à Villié-Morgon, rite Paul VI latin 
Messe à Fleurie 
Repas T.O.P. à Corcelles (Voir à l’intérieur)) 

PAROISSE DE LA TRINITE EN BEAUJOLAIS 
Chénas - Chiroubles - Corcelles - Emeringes - Fleurie - Juliénas - Jullié - Lancié - Vauxrenard - Villié-Morgon 

Cure : Secrétariat le mercredi de 9h00 à 17h00 
 

* 53, rue de la Liberté 69910 Villié-Morgon  
 

( 04 74 04 23 46  

@  69lteb@gmail.com  
 

🌐 http://paroisselatriniteenbeaujolais.fr 
 

Curé : Abbé Pierre PEYRET - 06 82 53 87 09 

 Comment sommes-nous entrés au désert 
du carême ? Nous aussi l’Esprit nous pousse 
à prendre ce chemin une fois par an. Il nous 
pousse mais ne nous contraint pas ; nous seul 
pouvons accompagner Jésus, et nous devons 
maintenant l’accompagner au désert. Le dé-
sert est le lieu de la rencontre, le lieu de l’inté-
riorité ; il nous permet de rencontrer Dieu, de 
L’écouter, de L’accueillir dans notre vie. 
 Si le désert est un lieu vide, il est surtout un 
espace ouvert : il nous permet de nous rem-
plir, d’ouvrir notre cœur, notre vie intérieure, 
pour que Dieu puisse la remplir de sa pré-
sence. Le désert nous détache du superflu, de 
ce qui n’est pas vraiment nécessaire, des atta-
chements désordonnés. Il ne s’agit pas sim-
plement d’être au désert mais de l’habiter ou 
de nous laisser habiter. Il est important que 
nous nous créions chacun cet espace, que 
nous trouvions notre désert personnel qui 
permettra cette rencontre : un lieu, un temps, 
un moment où faire taire tous les bruits exté-
rieurs, tout ce qui nous sollicite sans cesse et 
nous éloigne du cœur de notre vie. Le carême 
nous invite à échapper à l’immédiateté, à la 
précipitation qui caractérisent souvent la vie 
actuelle. Le désert est le lieu du silence et de 
l’écoute qui seul permet la conversion. 
N’ayons pas peur du désert, n’ayons pas peur 
du silence, de lâcher nos smartphones, 
d’éteindre la télévision et l’ordinateur, de nous 
libérer de nos dépendances. N’ayons pas 
peur de nous retrouver face à Dieu. 
 Sans les tendons et les muscles nous ne 
serions qu’un tas d’os, 206 os ! Ce qui fait 
l’unité de notre être, ce qui tend notre esprit et 
notre corps vers le bien, condition du bonheur, 

s’appelle vertu. Les vertus nous disposent au 
bien, elles dirigent nos passions, elles tempè-
rent nos pulsions.  

 La liturgie parle de l’entraînement du ca-
rême, un entraînement ne se fait jamais d’un 
seul coup, en un jour. L’entraînement est un 
acte répété jusqu’à ce qu’il nous devienne 
familier, facile. Les vertus s’acquièrent par des 
actes répétés, une petite chose bonne que je 
vais faire chaque jour, plusieurs fois par jour, 
et cela va devenir de plus en plus facile. 

 La vertu est une disposition qui rend facile 
l’accomplissement du bien. Plus nous faisons 
le bien, plus il nous est facile de le faire, nous 
acquérons une agilité pour le bien de telle 
sorte que toutes les occasions deviennent 
favorables, mêmes les imprévues, celles qui 
pourraient nous dérouter parce que nous y 
sommes confrontés pour la première fois. 
Jésus n’a pas été pris au dépourvu face à 
l’épreuve au désert. Il avait l’entraînement : 
enfant, il obéissait à Marie et Joseph ; il a tra-
vaillé sans craindre la fatigue ; il a supporté 
avec patience les contrariétés. Il sera prêt 
aussi au moment de la Passion, au moment 
de la croix, prêt à donner sa vie par amour 
pour nous. Le carême dure quarante jours 
pour installer en nous de vraies vertus, une 
« habitude » pour le bien. Dieu ne nous de-
mande pas des actions d’éclats, extraordi-
naires, simplement la fidélité à de petits actes 
répétés.  
 

Abbé Pierre PEYRET 

Dimanche 1er Mars 2026 : 2ème Dimanche du Carême 
 

Samedi 28 février 
 

18h30 Messe anticipée à Juliénas 

Dimanche 1 mars 
2ème dimanche du Carême 

8h45 
10h30 

 

 
 

Messe à Villié-Morgon, Rite Paul VI, latin 
Messe à Fleurie, Pour les Chrétiens d’Orient, Martine VAGA-

NAY (Quarantaine), Gérard et Valentine DEPARDON et 
leurs familles et Action de grâce pour les 12 ans de ma-
riage de France et Charles-Henri d’HOTELANS 

Carême en action 



Pour préparer la venue du postulateur de la cause de Jeanne GARNIER 

 Jeanne Françoise CHABOD, née à Lyon le 
15 juin 1811, reçoit le baptême deux jours 
plus tard dans l’église Saint-Bonaventure. 
Petite fille vive d’esprit, elle 
donne pour son éducation du 
fil à retordre à ses parents 
qui décident alors de la 
mettre en pension chez les 
Visitandines. Elle a alors 10 
ans, elle quittera ces reli-
gieuses enseignantes à 14 
ans en raison de son espiè-
glerie frisant l’insolence. En 
effet, Jeanne comprend la 
psychologie de ceux qui l’en-
toure et en joue mais ce 
n’est pas toujours respec-
tueux. 

  

 Une rencontre va être déterminante ; elle en 
parle ainsi : « J’ai passé quelques années de 
ma jeunesse sans étoile et sans guide ; aussi 
je faisais fausse route et, sans trop le savoir, 
je me permettais ce qui n’est pas permis ; 
puis je trouvais un prêtre qui d’un mot m’ins-
truisit : sans lui j’étais perdue. » Cette ren-
contre a donc été salutaire et la voilà désor-
mais prête à engager sa vie dans le mariage. 

  

 En Juillet 1832, dans l’église où elle était 
devenue fille de Dieu par le baptême, elle unit 
sa vie à celle de Jean Etienne GARNIER, 
commerçant de son état. Elle a 21 ans et lui 
25. Il est catholique mais ne met pas les pieds 
à l’église. Jeanne demeure fidèle mais dans la 
tiédeur. Elle apporte son esprit créatif et sa 
vivacité à l’entreprise de quincaillerie, la fai-
sant prospérer. Deux enfants naîtront de leur 
union : un garçon d’abord, Pierre, en Mai 
1833, puis une fille en Avril 1835, Marie Su-
zanne. La vie du premier ne durera que dix 
mois. Première grande douleur qui ramène 
Jeanne à la prière : elle a un ange au Ciel. 

 A cette époque les enfants étaient mis en 
nourrice très tôt pour permettre aux parents 
de travailler à l’aise, c’est le cas de Marie  

Suzanne. En Septembre, Jean 
Etienne tombe malade ; la mé-
decine est impuissante. 
Jeanne le prépare à bien mou-
rir, en chrétien. Elle se prépare 
aussi et entraîne les proches à 
prier. Le 11 Septembre Jean 
Etienne remet son esprit entre 
les mains de Dieu. Le 13, 
Jeanne apprend que Suzanne 
est morte le 8 Septembre chez 
sa nourrice.  

 

 Une peine incommensurable 
s’abat sur l’épouse et la mère. 

Femme qui avait connu ce que la terre peut 
donner de bonheurs, à qui tout avait souri ou 
presque, la voilà anéantie. Ceux qu’elle a le 
plus aimés en ce monde sont réunis au cime-
tière de Loyasse, dans une même tombe. Elle 
s’y rend, et raconte elle-même, qu’en traver-
sant le pont qui enjambe la Saône elle pres-
sait le pas afin d’éloigner la tentation de se 
jeter en-bas. 

 

 Elle entre dans une période de deuil mais 
aussi de maturation. Jeanne s’appuie sur le 
Seigneur, embrasse la Croix, médite et écrit 
beaucoup. Elle s’engage auprès des pauvres 
de sa paroisse, visite les malades, particuliè-
rement les plus délaissés, ceux que personne 
n’approche en raison de leur état… de leur 
odeur. Tel est le cas de « Marie-la-Brûlée. » . 
Elle invite d’autres veuves à l’aider à secourir 
ces pauvres malades, crée l’hôpital de Four-
vière et devient ainsi la précurseur des soins 
palliatifs... 
 
Pour en savoir plus, venez nombreux le 12 

Mars à la cure de Villié-Morgon !!! 

Confions à la Miséricorde de Dieu 
 

Henri PASSOT à Saint Joseph 
Marcel JONCHET à Villié-Morgon 

Madeleine DESHAYES à Villié-Morgon 
Marie-Josette BERTSCH à Villié-Morgon 

BOULET Jean-Paul à Juliénas 

Intention de prière du Pape Léon XIV  
pour le mois de mars 

Pour le désarmement et la paix 
« Prions pour que les nations s’engagent dans un désar-
mement effectif, en particulier le désarmement nucléaire, et 
que les dirigeants du monde choisissent le chemin du 
dialogue et de la diplomatie et non celui de la violence. » 

Ils deviendront enfant de Dieu 

Samedi 14 mars 
Emma, Louis et Hugo CHOULIER à Villié-Morgon 

Les intentions de prières  

 “GlorieuxÊ SaintÊ Joseph,Ê épouxÊ deÊ Marie,Ê
accordez-nousÊ votreÊ protectionÊ paternelle,Ê
nousÊvousÊenÊsupplionsÊparÊleÊCœurÊdeÊJésusÊ
etÊ leÊCœurÊ ImmaculéÊdeÊMarie.ÊÔÊvousÊdontÊ
laÊpuissanceÊs’étendÊàÊtoutesÊnosÊnécessitésÊ
etÊ saitÊ rendreÊ possiblesÊ lesÊ chosesÊ lesÊ plusÊ
impossibles,ÊouvrezÊvosÊyeuxÊdeÊpèreÊsurÊlesÊ
intérêtsÊdeÊvosÊenfants.ÊDansÊl’embarrasÊetÊlaÊ
peineÊ quiÊ nousÊ pressent,Ê nousÊ recouronsÊ àÊ
vousÊ avecÊ confiance࣯;Ê daignezÊ prendreÊ sousÊ
votreÊ charitableÊ conduiteÊ cetteÊ affaireÊ impor-
tanteÊ etÊ difficile,Ê causeÊ deÊ notreÊ inquiétude.Ê
FaitesÊ queÊ sonÊ heureuseÊ issueÊ tourneÊ àÊ laÊ
gloireÊ deÊ DieuÊ etÊ auÊ bienÊ deÊ sesÊ dévouésÊ
serviteurs.Ê ÔÊ vousÊ queÊ l’onÊ n’aÊ jamaisÊ invo-
quéÊ enÊ vain,Ê aimableÊ saintÊ Joseph࣯!Ê VousÊ
dontÊ leÊcréditÊestÊsiÊpuissantÊauprèsÊdeÊDieuÊ
qu’onÊaÊpuÊdire࣯:Ê“࣯AuÊciel,ÊJosephÊcommandeÊ
plutôtÊ qu’ilÊ neÊ supplie࣯”,Ê tendreÊ père,Ê priezÊ
pourÊ nousÊ Jésus,Ê priezÊ pourÊ nousÊ Marie.Ê
SoyezÊ notreÊ avocatÊ auprèsÊ deÊ ceÊ divinÊ FilsÊ
dontÊ vousÊ fûtesÊ ici-basÊ leÊ pèreÊ nourricierÊ siÊ
attentif,Ê siÊ chérissantÊ etÊ leÊ protecteurÊ fidèle.Ê
SoyezÊ notreÊ avocatÊ auprèsÊ deÊ MarieÊ dontÊ
vousÊfûtesÊ l’épouxÊsiÊaimantÊetÊsiÊ tendrementÊ
aimé.Ê AjoutezÊ àÊ toutesÊ vosÊ gloiresÊ celleÊ deÊ
gagnerÊ laÊcauseÊdifficileÊ queÊnousÊ vousÊ con-
fions.Ê NousÊ croyons,Ê oui,Ê nousÊ croyonsÊ queÊ
vousÊpouvezÊexaucerÊnosÊvœuxÊenÊnousÊdéli-
vrantÊ desÊ peinesÊ quiÊ nousÊ accablentÊ etÊ desÊ
amertumesÊ dontÊ notreÊ âmeÊ estÊ abreuvée࣯;Ê
nousÊavons,ÊdeÊplus,Ê laÊ fermeÊconfianceÊqueÊ
vousÊneÊnégligerezÊrienÊenÊfaveurÊdesÊaffligésÊ
quiÊvousÊimplorent.ÊHumblementÊprosternésÊàÊ
vosÊ pieds,Ê bonÊ SaintÊ Joseph,Ê nousÊ vousÊ enÊ
conjurons,ÊayezÊpitiéÊdeÊnosÊgémissementsÊetÊ
deÊnosÊlarmes࣯;Êcouvrez-nousÊduÊmanteauÊdeÊ
vosÊ miséricordesÊ etÊ bénissez-nous.Ê SaintÊ
Joseph,Êmerci࣯!” 

PrièreÊécriteÊpar SaintÊFrançoisÊdeÊSales 

«  Le disciple ne craint pas de passer pour un fou 
par amour pour Jésus-Christ. »  

Bx Antoine Chevrier 

 Je voudrais donc vous inviter à une forme 
d’abstention très concrète et souvent peu 
appréciée, celle des paroles qui heurtent et 
blessent le prochain. Commençons par désar-
mer le langage en renonçant aux mots tran-
chants, aux jugements hâtifs, à médire de qui 
est absent et ne peut se défendre, aux calom-
nies. Efforçons-nous plutôt d’apprendre à 
mesurer nos paroles et à cultiver la gentil-
lesse. LéonÊXIV 


